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Communiqué» Officie!» 
ALLEMAGNE 

Berlin, 1er septembre soir, officiel : 
A l'Ouest, temps pluvieux, rien de parti­

culier. 
A l'Est, en plusieurs endroits du front de 

jaDuna, près de Smorgoa et Baranovici, 
vive activité de combat. 

Berlin, 2 septembre, 2 h. après-Midi : 
Ouest 

Front du prince R«precht. — Le fort com­
bat d'artillerie contre le centre du front de 
Flandre a continué jour et nuit. 

Des engagements d'avant-postes nous 
furent favorables. 

Pré» de St-Quentin et à l'Oise le feu a 
augmecté. Une sortie de reconnaissance à 
l'Ouest de La Fère nous permit de faire des 
(tisonniers. 

Front du Kronprinz. — Près é'Allemant 
et à l'Est de Soissois, au cours d'une forte 
reconaaissance, des pertes sanglantes furent 
infligées à l'ennemi et nous fîmes des prison­
niers. 

Sur la côte du Chemin-des-Dames, à la 
-fin des combats à la ferme Hurtebise, une 
partie restreinte de notre première ligne 
resta aux mains des Français. 

Devant Verdua le feu s'accrut vers le soir. 
Pendant la nuit il se ralentit. 

Le capitaine von Richtkofen a remporté 
hier sa 60e victoire aérienne. 

Est 
Front du prince Léopold de Bavière. — 

Le long de la Duna, près de Smorgon et 
Baranovici e feu s'est accru. 

(Vu Sud EitdeRiga.prèsde Friedrichstadt 
•etl luxt, nos actions earent du succès. 

A l'Ouest de Luck une sortie de trtupes 
'assaut nous donna des prisonniers et du 
tin. 
Front de l'archiduc Joseph. — Entre le 
th et la Suczava, feu d'artillerie et fusil-

ides d'avant postes. 
Front von Mackensen. — Dans les mon­

tagnes au Nord-Ouest de Focsani, les Rou­
mains et les Russes cherchèrent à disputer 
i nos troupes le terrain conquis. B'achar-
nées contre-attaques de l'ennemi échouèrent 
avec fortes pertes dans nos lignes. 

Front macédonien. — Près de Monastir, 
les Fraaçais attaquèrent avec de grandes 
forces. 

Le long de la route vers Prilep, l'enne­
mi qui avait pénétré fut exterminé ou fait 
prisonnier, l'as?aut sur le côté du chemin fut 
repoussé partout par les Bulgares. 

Au Dobropolje, de nouvelles attaques des 
Serbes s'effondrèrent. 

AUTRICHE 
Viei.ne, 1er septembre : 

Est 
Au Nord-Ouest de Focsani, des troupes 

aile nandes ont enlevé à l'ennemi encore une 
position sur une hauteur tenacement défen­
due. Près d'Husiatyn et Tarnopol des com­
mandos de chasse russes furent repoussés. 

I Front italien 

I Hier avant-midi, aucun grand combat 
I n'eut lieu à l'Isonzo. Après-midi, la bataille 

se ralluma de nouveau en de nombreux 
endroits entre Tolmein et le Wippach. 

Au Nord de Kal, près de Madoni et Britof, 
de fortes attaques italiennes furent repous­
sées. 
. Comme les jours précédeats, le Monte San 
Gabriele fut encore une fois le théâtre d'une 
lutte acharnée. 
• Les assaillants, de beaucoup supérieur en 
nombre à nos braves troupes pénétrèrent du 
Nord et de l'Ouest Le gros coup du combat 
fut donné sur la partie Nord de la Monta­
gne. 

Notre infanterie, au-dessus de tout éltge, 
fit à plusieurs reprises des contre-attaques 
et arrêta tous les assauts. 

Près de Goerz et dans la vallée de la Wip­
pach, après de violentes rafales d'artillerie, 
l'ennemi fit plusieurs sorties qui furent net­
tement repoussées. A l'Est de Goerz, nos 
troupes prirent un morceau de tranchée ita­
liennes et amenèrent 6 officiers, 140 hommes 
«t 4 mitrailleuses. 

Trierte fut de nouveau attaqué par des 
aviateurs italtens. 

Le palais épiscopal a été endommagé. 

FRANCE 
Paris, 31 août. — Officiel de 3 heures : 
A l'Est de Cerny, une patrouille eanemie 

qui tentait d'aborder nos lignes a été re­
poussée par nos feux. Activité réciproque 
de l'artillerie sur les deux rives de la Meuse. 
En Alsace, un coup de main ennemi au Sud 
de l'Hartmann«weilerkopf a complètement 
échoué. Rien à signaler sur le reste du front. 

Paris, 31 août. — Officiel de 11 heures : 
Aucune action d'infanterie au cours de la 

journée La lutte d'artillerie a été assez vive 
dans la région de Cerny et sur la rive droite 
de la Meuse, au Nord de la côte 344. 

ANGLETERRE 
Londres, 31 août, après-midi 
Le temps est encore incertain. Pendant la 

•uit l'ennemi canonna vivement nos posi­
tions avancées. 

Au Nord d'Arleux-en Gohelle, il tenta ce 
matin une sortie contre notre ligne, mais fut 
complètement repoussé. 

RUSSfF 

Pétrofrad, 30 août. — Officiel : 
Sur le front à l'Ouest dans la direction de 

Vilna, la fusillade est devenue plus violente. 
Sur le front en Roumanie, dans la région 

située au Sad de Radautz, le 28 août au 
soir, l'ennemi a attaqué - os positions éta­
blies près de Sotchaja ; il a été repoussé 
par nos fusillades et le feu de nos mitrail­
leuses. 

Au Sud de Burla, nos éclairetrs ont exé­
cuté des opérations de reconnaissance qui 
BOUS ont valu uns dizaine de prisonniers. 
Dans la région d'Ocna, au sud de Grczesci, 
l'ennemi a plusieurs fois attaqué nos posi­
tions ; il a été chaque fois repoussé. Dans la 
région de KedzvVasarhaly, au nord ouest de 
Soveja, une attaqae ennemie a aussi été re-
oeussée. Dans la direction de Focsani, le 28 
août au soir, l'ennemi a attaqué nos posi­
tions établies dans la région située à l'est 
d'Iresti ; nos troupes ont été forcées de se 
replier. 

Le 29 août, au cours de la bataille livrée 
près d'Iresu, la plus grosse partie des effec 
tifs de deux régiments qui occupaient une 
tranchée dans ce secteur du front, a aban­
donné ses positions et s'est retirée vers le 
Nord. L'un de 6es régiments a été dispersé. 
Des mesures ont été prises pour rétablir la 
situation. La bataille continue. 

Sur le front du Caucase, dans la direction 
de Pendjevin, nos troupes se sont emparées 
de de.'x villages situés au Sud-Est de Zeri-
bar et ont fait des prisonniers. 

ITALIE 

Rome, 31 août. — Pendant la journée 
d'hier, nous avons combattu sur le plateau 
de Bainsizza et sur le Carso pour consolider 
la possession de certaines hauteurs et pour 
l'amélioration de nos lignes. Nous remportâ­
mes des avantages sur les versants nord du 
Monte San Gabriele et dans la vallée de 
Brtstovlzza. Surmontant la résistance achar­
née de l'ennemi, nous amenâmes 635 prison­
niers, dont 12 officiers, ainsi que 5 mitrail­
leuses. 

Sans se laisser arrêter par le feu très vio­
lent des batteries de défense, nos aviateurs 
bombardèrent avec succès les installations 
de chemin de fer dans la région de Tolmein 
et le terrain derrière le front ennemi sur le 
Carso. 

Dans la vallée de Ledro, la nuit du 30 
août, un détachement ennemi pénétra dans 
un de nos postes. Il se retira ensuite en 
emmenant quelques-uns de nos hommes, 
mais fut bientôt rattrapé par un'e de nos 
patrouilles qui délivra nos soldats et fit pri­
sonniers plusieurs hommes de détachement 
autrichien. 

Guerre maritime 

E 6 H $ $ 

Berlin, 31 août, officiel. — Un de nos 
sous-marins, commandé par le lieutenant-
capitaiae Rose et opérant sur la côte occiden­
tale de l'Angleterre, a encore coulé sept 
vapeurs représentant un total de 48,000 ton­
nes de jauge. Dans le nombre, il y avait : 
les vapeurs armés anglais «Athenic», 12,234 
tonnes, chargé de blé et probablement aussi 
de bétail ; «Benifâst», 3,799 t., «Kemmers», 
3,919t.,«Durange»,3,008 t., «Transporter», 
3,799 t., « Verdi », 7,120 t., ainsi que deux 
très grands quatre-mâts, torpillés au milieu 
d'un convoi puissamment protégé. 

De la frontière ouest, 31 août. — Le a Telegraat » 
mande ce qui suit : 

Le • Times > apprend de Jassy que, contralrenent 
à des Informations antérieures, la Chambre roumaine 
a adopté à uie grande majorité le projet de loi de ré­
forme agraire. 

Berne, 31 août. — Le « Petit Parisien > mande de 
Madrid : 

Le Conseil des ministres, sous la présidence du 
roi, a discuté hier des reformes d'ordres politique, 
juridique et social. 

Le gouv.rnement propose de supprimer aussitôt 
que possible l'état de siège. Entretemps on élabore 
un programme ministériel qui, après rétablissement 
des garanties constitutionnelles et avant la signature 
du décret au sujet de la dissolution des Chambres, 
sera préserté au public. 

Le gouvernement n'a nullement l'intention d'ex­
clure qui que ce soit de la collaboration à la Chambre 
et s'adressera a tous les hommes politiques sans dis­
tinction de pain. 

Le roi retourne aujourd'hui à Santander. 
On mande officiellement : 
La grève des métallurgistes est terminée. 
Les nouvelles venant des Asturles sont également 

favorables. 

St-Pétersbourg, 31 août. — Agence télégraphique : 
Une ordonnance du gouvernement provisoire arrête 
que les femmes sont admises aux fonctions de l'Etat 
aux mêmes conditions que les hommes. 

Paris, 1" septembre. — Havas : 
Maivy a remis à Ribot sa démission comme minis­

tre de l'Intérieur. Malvy rappelle dans sa demande le 
refus de Ribot il y a quelques mois d'accepter sa dé­
mis ion, qu'il avait donnée à la suite d'attaques 
Injustifiées, pour ne pas affaiblir l'union Indispensa­
ble de tout les citoyens. 

Malvy déclare pour terminer que sa conscience est 
tranquille, qu'il reste un patriote sincère et républi­
cain inébranlable «t qu'il a avec lui dans sa retraite 
l'approbation de tous les honnêtes gens. 

L-: Haye, 1er septembre. — Le <Daily Telegraph> 
mande de Milan : 

Un accord complet est survenu'entre les gouverne­
ments alliés au sujet de la réponse à la note papale. 

Elle sera remise dans quelques semaines seulement, 
car on veut attendre le retour du cardinal Gaspari, 
qui a pris un petit congé. 

La réponse parviendra au Vatican par la même voie 
dont s'est servi le Pape. 

LE PAPE ET LA PAIX 
Réponse des Etats-Unis 

Amsterdam, 31 août : 
Voici le texte de la note des Etats-Unis adressée au 

Pape en réponse à la sienne : 
A S. S. Benoît XV. 

Ayant pris connaissance de votre note adressée aux 
belligérant» le 1" août, M. le Présidsnt des Etats 
Unis me charge de vous faire la réponse suivante : 

Quiconque ne ferme pu les yeux à la lumière et 
dans 1 âme de qui cette formidable guerre n'a pas 
emousse les sentiments d'humanité, a dû être forcé­
ment touche par les accents de V. S., par l'elévaUon 
et la iorce des sentiments nobles et humanitaires 
qu'elle exprime dans sa note. 

Le monde entier a dû souhaiter ardemment de nous 
voir nous engager dans le chemin de la paix que vous 
nous montrez avec une si profonde conviction. Nean 
moins, ce serait de notre p.rt une laute ue nous y 
engager s'il devait ne pas aboutir au terminus que 
vous nous montrez. 

Il nous laut, pour vous répondte, nous baser sur 
une appréciation rigoureuse des faits et sur rien d'au 
tre. Ce n'est pas «linplement un armistice que nous 
demandons à conclure, mais une paix durable et défi­
nitive : il ne faut pas que des horreurs comme celles 
que nons vivons en ce moment puissent se renoue* 
1er et il s'agit de réfléchir mûrement et de sang froid 
aux moyens de nous en assurer. 

Or, V. S. propose, en ordre principal, le retour au 
statu quo ante Dellura, l'amnistie générait, le désar 
mentent et la reconnaissance par les naUons du prin­
cipe de la décision arbitrale. Vous proposez la liberté 
oes mt rs. 

En ce qui cor cerne les exigences terrlto raies de la 
France et de l'Italie, la question complexe des Bal 
kans et le rétablissement du royaume de Pologne, 
vous demandez que ces questions fassent l'objet de 
négociations de paix auxquelles présiderait l'usprit le 
plas conciliant possible et où l'on tiendrait le compte 
qu'il convient des aspirations des peuples intéressés 
au point de vue politique et à celui des affiaites de 
race. 

Il eu évident qu'aucun des artices de ce pro­
gramme n'a la moindre chance de réalisation si le 
rétatlissemcnt du < statu quo ante » ne fournit pas au 
préalable une base solide et satisfaisante aux disais 
sions. Notre but, en faisant cette guerre, est d af­
franchir les. nations de l'oppression violente exercée 
actuellement par une conléderation militaire puis­
sante, obéissant à un gouvernement irresponsable 
qui, ayant conçu dans le mystère le plan d'une agres­
sion qui devait soumettre le monde a son pouvoir, l'a 
fait exécuter au mépris des trait s les plus sacrés,des 
règles traditionnelles et des principes du Dioit Inter­
national. 

D'un gouveruement qui, ayant choisi l'heurt où il 
déchaînerait la guerre, a brusquement porte ses coups 
sans almettre le frein d'aucune loi ou d'aucun senti­
ment de pitié; qui.a inondé tout un continent de sang 
humain, non pas seulement de sang .de soldats, mais 
de sang aussi de femmes tt d'enfants inotfensifs pri­
vés de ressources et de protection : d'un gouverne­
ment enfin qui, deçà dans son espoir mais non vaincu, 
se dtesse aujourd'hui en ennemi des quatre cinquiè­
mes de l'humanité. 

Cette puissance n'est pas le peuple allemand, ais 
l'impitoyable gouvernement qui conduit ce peuple. 

Ce n'est pas notre affaire de savoir comment ce peu­
ple en est arrivé â accepter d'êt e gouverné comme II 
l'est, ni de juger la complaisance qu'il met i servir 
les buts de ceux qui le dominent. 

Mais il est de notre devoir do prendre des mesures 
pour que le sort du monde ne soft pas subo donné 
plut longtemps a l'exercice d'une pareille autorité. 
Traiter avec elle en vue d'établir la paix, conformé­
ment aux propositions de V. S., serait en quelque 
sorte concourir au renlorcement de cette autorité, et 
ainsi devrait-on en arriver â créer une ligue des peu­
ples pour faire pièce au peuple allemand qui est l'Ins­
trument de ce pouvoir. 

Nous venions notamment ceci, à savoir que la 
Russie régénérée serait de nouveau exposée aux intri-
gaies, aux Immixtions hypocrites et multiples de 
l'Allemagne, celle cl no devant pas tarder, pour 1ns ti-
guer une contre-révolution, à mettre en œuvre toutes 
les influences néfastes auxquelles son gouvernement 
a habitué le monde. Peut on songer â établir la paix 
sur le rcnlorceasent de pareil pouvoir et sur la parole 
d'honneur qu'un pareil gouvernement intercalerait 
dans un traité ? 

Les hommes d'Etat qui ont une responsabilité ne 
sont pas sans s'apercevoir aujourd'hui — s'il) n'en 
étaient déjà pas convaincus depuis longtemps — 
qu'une paix sérieuse ne peut s'appuyer sur des bases 
politiques et économiques qui engendreraient des 
privilèges pour les uns, qui affaibliraient ou même 
paralyseraient la vie des autres ou qui équivaudraient 
a un châtiment infligé à litre -de représailles ou â un 
préjudice causé de propos délibéré. 

Les agissements du gouvernement allemand ont 
porté un très grave préjudice au peuple américain. 
Celui-ci ne demande pas de représailles contre le 
peuple allemand, qui a lui même beaucoup souffert 
d'une guerre qu'il n'a pas voulue ; mais le peuple 
américain estime que la paix doit reposer sur les 
droits des peuples, ces droits des peuples passant 
avant les droits des gouvernements, et nous enten­
dons par là les droits de tous les peaples, grands et 
petits, faibles ou forts. 

Leurs droits égaux doivent s'exercer en pleine sé­
curité sous le contrôle de gouvernements autonomes, 
tous les peuples devant pouvoir participer librement, 
à des conditions convenables, au traiic mondial. Cette 
théorie, cela va sans dire, s'applique au peuple alle­
mand comme à tous les autres, à la condition qu'il 
admette l'égalité des droits de tous et qu'il ne cher­
che à exercer aucune prédominance. 

Ou bien la paix reposera sur la bonne fol de tons 
les peuples qui voudront y souscrire, ou bien, d'une 
part, sur la parole d'un gouvernement ambitieux et 
rancunier et, d'autre part, sur les engagements, l'un 
groupe de peuples h ores. C'est là comme la pierre de 
touche de toute la question et c'est sous ce double 
asp. et que nous devons l'examiner. 

Le monde entier, c'est à dire tous les peuples aux­
quels on permet de coniaitre la vérité, savent quel est 
le but élevé qu'on participant à la guerre actuelle les 
Etats-Unis poursuivent, e* il n'est dès lors pas néces­
saire d'y Insister. Nous ne cherchons aucun avantage 
«iaténei. 

Nous estimons que les intolérables violations do 
droit auxquelles la force violente et brutale du gou­
vernement allemand s'est livrée appellent des répara­
tions, mais nous ne croyons pas qu'elles doivent se 
faire au détriment dé la souveraineté du peuple alle­
mand. Lui faire tort sons prétexte de représailles, 
vouloir morceler des Etats et edicter des réglementa­
tions égoïstes pour le bloquer économiquement ne 
nous apparaît pas chose opportune. 

Aagir.de ceite manière, nous aboutirions à faire 
plus de mal que de bien et. ce n'est point dans de 
pareilles théories que se p.-uvent découvrir les bases 
d'une paix durable et permanente, celles-ci devant 
elles-méjiesieposer sur le droit et les justes exigen­
ces économiques de l'huasaaité toute eoUère. 

Or, nous ne pouvons pas voir dans la parole des 
chefs actuels de l'Allemagne la garantie qu'il faudrait 
pour assurer pareille paix, sauf qUe cette parole sait 
l'exacte reflet des intentions et de la volonté du peu­
ple allemand et qu'elle soit formulée de telle manière 
qu'aucun des autres peuples du monde n'ait de motii 
de la saspecter. 

Sans cette garantie-là, il n'est ni individu ni peuple 
qui puissent avoir la moindre foi en des accords se­
crets ou autres, visant I» desarmement, le remplace­
ment de la jorce brutale par dos réglementations 
arbitrales et le rétablissement des petits Etats et c'est 
dire que de pareils accords ne peuvent se faire avec le 
gouvernement allemand actuel. 

C'est pourquoi nous devons attendre que les grands 
peuples des granits puissances ce ntrales nous tassent 
connaître leurs lntenuons. Dieu fasse qu'ils ne tardent 
pas et que le jour luise bientôt où la confiance dés 
peuples en la parole de tous les Etats étant revenue, 
nous puissions envisager la possibilité d'une paix 
basée sir des accords réciproques. 

(s) ROBERT LANSING, 
Sous-secretaire d Etat des Etats Unis 

de l'Amérique du Nord.» 

Francfort-sur le Mein, 1" septembre. — La « Ga­
zette de Francfort » écrit : 

— D'après la note de M. Wilson au Pape, le but 
de la guerre est de libérer le monde de la menace du 
pouvoir allcma *.d, c'est-à-dire du gouvernement alle­
mand, qu il ne faut potnt confondre avec le peuple 
allemand. 

On retrouve une fols de plus dans cette phrase la 
calomnie qui consiste à dire que l'Ai, emagne a dé­
chaîne la guerre sur le monde par soif do pouvoir. Les 
chets de l'Entente ne laissent jamais passer une occa­
sion de faire pénétrer ce honteux mensonge dans le 
cerveau de leurs peuples. 

Or, précisément, il résulte des déclarations tout 
récemment laites devant le tribunal de Petregradpar 
des généraux russes que ce sont eux oui ont librement-
voulu la mobilisation au mois de juillet 1914 et que, 
malgré tous les efforts faits par l'Empereur Guillaume 
pour mainlenir la paix, Us ont refuse .d'exécuter rot­
ure de démobilisation générale qui eut empêché la 
guerre combinée contré l'Allemagne d'éclater. On 
peut dès'maintenant endosser à. l'Entente elle-même 
d'avoir jusqu'aujeurd.hui falsifié l'histoire. » 

Cologne, 1" septembre. — De la « Gazette popu­
laire de Cologne » : 

— La réponse de M. Wilson n'est qu'un pitoyable 
artifice. Cet homme, qui affichait vers la nouvelle 
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année la prétention d'être le fondateur de la paix et 
dans lequel une grande partie du monde et l'Amé­
rique elle même voyaient le Président de la Paix, 
sonne aujourd'hui la plus saavage lanfare de guérie. 

Lui qui avait proclamé le principe d'une paix sans 
victoire, pourtult avec une haine tenace la complète 
défaite de son er.neml, bien que les opérations de 
guerre n'aient pas donné jusqu'Ici la moindre raison 
de croire que les Puissances centrales puissent être 
réduites a mtrcl. 

Ou blêri la nation américaine est hostile à la noie 
du Pa.pe et a soif d'une guerre sauvage, ou bien 
M. Wilson te rhoque des sentiments de la partie de la 
nation américaine qui ne veut pas d'un pouvoir public 
londé sur la force des armes et i qui il se révèle 
comme le plte autocrate du monde, plus avide de 
pouvoir encore que ne l'était l'ancien tsar de Russie. 

Berlin, 1er septembre. — De la «Gazette de Voss» : 
— M. Wilson ne sait probablement rien encore des 

déclarations laites par les généraux Suchonninof et 
Jannuschkewitsch en ce qui regarde les préliminaires 
de la guerre. S'ils les avait connues, il aurait sans 
doute et à tout le moins modlllé sa tactique. 

Du «Berlmer Tagebladt» : 
M. Wilson pose comme condition préalable à l'ou 

verture de pourparlers de paix la démocratisation de 
l'Allemagne. Nous la désirons aussi, mais nous la 
considérons comme une affaire intérieure à laquelle 
les étrangers n'onr rien â voir. 

' Du « Lokal Anzeiger » : 
— Tous les mensoi.ges de Wilson apparaissent en 

pleine évidence si l'on oppose à la phiase de sa note 
relative à la liberté qu'il réclame pour les peuples de 
décider eux mêmes de leur sort le désir qu'a précisé­
ment le peuple allemand de se laisser geuverner par 
son gouverne ment. 

Londres, 30 août. — Le « Daily Mail » écrit : 
— M. Wilson réitère l'expresslen de ses anciennes 

convictions mais en faisant ressortir avec, dans la 
forme, une politesse louable, que si le vœu qu'émet le 
Pape en faveur dû rétablissement du statu quo se réa 
lisait, l'Allemagne serait à même de renouveler d'Ici 
quelques années la tentative qu'elle a faite d'établir 
sa domination sur le monde. 

Une Plaie 
Aux accapareurs, aux malhonnêtes négo­

ciants, aux spéculateurs de toute sorte, qui 
pressurent leurs compatriotes par leurs inlâ-
mes procédés, par leur immonde «auri sacra 
famés » ; à la liste déjà longue de ces mau­
vais citoyens, vient s'ajouter celui que des 
confrères déHomment le baron Zeep, le sa­
vonnier clandestin. 

Ce trafiquant a «a place toute indiquée 
dans la catégorie des individus infâmes que 
notre pauvre pays supporte par nécessité. 

Malgré la chasse incessante qui lui est 
faite, le savonnier clandestin continue son 
Industrie malsaine. 

Faisant fi des arrêtés, se moquant pas mal 
des conséquences qui peuvent surgir, le sa­
vonnier fraudeur fabrique sans relâche, tri­
pote sans répit. 

Le mal ne serait peut-être pas bien grand, 
si les nécessités de leur odieux trafic ne les 
amenait à priver la collectivité de matières 
de haute nécessité, telles la graisse et le 
beurre. 

Des raccoleurs à leur solde, visitent les 
boucheries, les fermes et s'emparent sans 
s'inquiéter des prix formidables des articles, 
de toute la graisse, de tout le beurre qu'ils 
rencontrent. 

11 n'est pas rare, à l'heure actuelle, de 
voir offrir jusqu'à trente-cinq francs d'un 
kilogramme de graisse, trente et trente deux 
francs d'un kilo de beurre ! 

En présence de ces considérations, il n'y 
a plus lieu de s'étonner de voir la graisse 
disparaitre totalement du commerce, de voir 
les fermiers montrer de la répugnance à re­
mettre leur beurre aux Commissions beur-
rières I 

Les savonniers clandestins retirent de 
leur commerce malhonnête, des bénéfices 
considérables, si on en juge par leur ardeur 
à concurrencer, par leurs menées pour enle­
ver à leurs confrères le monopole des ma­
tières nécessaires à la fabrication du savoa. 

Voici d'ailleurs quelques renseignements 
qui en diront plus long que des commen­
taires : 

II entre dans la fabrication du savon dit 
de toilette, 50 p. c. de matières grasses, de 
la soude caustique, du talc, du colorant, du 
parfuM. 

Au temps où les matières grasses — 
la graisse — coûtaient dix-huit «u vingt 
francs, le « Buk » quarante-six francs, le 
kilogramme de savon retenait aux environs 
de dix francs quatre-vingts, et la boule de 
cent grammes se vendait, en gros, un franc 
quatre-vingts. 

Il en résultait un bénéfice pour le fabri­
cant de sept à huit francs par kilogramme. 
Un savonnier «landestin ordinaire pressait 
onze à douze cents boules chaque jour, ce 
qui représente an bénéfice de huit à neuf 
cents francs par journée de travail 11 

A l'heure présente, les matières premières 
ont atteint des cotes exorbitantes, mais le 
savonnier d'occasion a augmenté le prix de 
la pièce, pas de beaucoup — quarante cen­
times — mais il a diminué son poids de 

quinze à vingt grammes, ce qui représente 
une augmentation réelle de soixante-quinze 
centimes. 

Le bénéfice est moindre, sans doute, mais 
il est certain que l'industriel marron ne court 
pas les risques d'être pincé, sans gagner la 
forte somme. 

Il appartient au public, d'ailleurs, de faire 
cesser cette situation ; veici comment : 

On admettra aisément que le produit 
qu'on vend à bas prix est de qualité infé­
rieure à celui qui est étiqueté à un prix plus 
élevé. 

Il suffirait donc de refuser sans merci las 
produits qui sont offerts, sans égards pour 
la forme, la leinte ou l'odeur qui ne sont que 
factices d'ailleurs, et de résister aux sollici­
tations des « représentants » qui trouvent 
leur métier fort agréable parce que facile et 
lucratif. 

En procédant ainsi, on supprimerait du 
même coup une industrie malhonnête et on 
reverrait bientôt les délicieuses mottes de 
beurre dont noas sommes depuis si long­
temps privés. R. VERTVAL 

AVIS 

De nouvelles instructions de l'inspection 
d'étape reçues aujourd'hui, permettent jus­
qu'à nouvel ordre l'accès de l'arrondisse­
ment de Mons sans permis de circulation. 

Il v; sans dire que pour toutes les person­
nes soumises au contrôle la permission de 
voyage du Meldeamt est toujours de ri­
gueur. 

DER KREISCHEF. 

Charleroi, 3 septembre 1918. 

Bijouterie-Orfèvrerie-Horlogerie 
Henri FONTAINE, rue du Collège, 17. 

Maison de confiance 

Ce soir, à 6 h. 1/2, dernière du drame 
lyrique < LA HIEftCHEOSE » à Concor-
dia. 

Comment économiser du gaz ? — Le 
« Tijd » recommande à ses lecteurs le 
moyen suivant, qui permet de réaliser une 
économie d'eau moins 25 % dans la con­
sommation du gaz d'éclairage. On fore dix à 
douze trous dans un petit morceau de fer 
blanc, grand assez pour recouvrir l'orifice 
supérieur du verre de lampe, et l'on règle 
l'accès du gaz au moyen du robinet. 

Les lecteurs pourront se rendre compte 
après quelques essais, si le nombre de trous 
pratiqués convient et si les trous sont eux-
mên'es assez grands pour obtenir un tirage 
convenable. En faisant usage de ce petit 
écran, le bec brûlera à une intensité normale 
tout en n'ouvrant le robinet qu'à moitié, à 
peu près. Conséquence directe : une écono­
mie appréciable dans la consommation. 

Transports par eau. — Bruxelles-Char-
leroi-Namur-Liège. Charleroi-La Louvière. 
et vice-versa,-

Agence centrale : 22, rue de l'Industrie, 
Charleroi ; Bruxelles, 66, Quai de Marie-
mont ; La Louvière, 77, rue de Belle-Vue. 

RESINA-BAR. - A 5 h. : S" «ALA. 

Pour éviter un accident. — Chaque jour, 
entre onze heures et midi, tout contre l'arrêt 
fixe de St Antoine sur la ligre des tramways 
Charleroi-Jumet, un voyageur saute à bas 
de la voiture alors que le convoi est lancé à 
toute vitesse. 

Grâce à une certaine agilité qu'on ne peut 
lui contester, il s'en est tiré, j»squ'ici, sans 
mal, mais en ira-t-il toujours de même. 

Pourquoi cet acrobate-amateur d'un nou­
veau genre ne réclame t-il pas l'arrêt facul­
tatif qui se trouve à six ou huit mètres de sa 
parte? 

Faudra-t il qu'un contrôleur de la société 
lui signifie «n de ces jours que les règle­
ments sont faits pour être respectés, fussent 
même ceux des tramways. 

Aux Variétés.— Aujourd'hui lundi; soirée: 
V é r o n i q u e , opéra-cemlque 

Maladies de la Bouche et des Dente 

Paul Barré u.^it^à^îi.c^t^ 
ConsaltaHons t* les jours (mercredi excepté) 
de9àl2etde2à5h.Ledimanchede9àl2h. 

Fortifiant Cusenier, Oxygénée, Schiedam. 
VISSOUL, 27, rue d'Assaut, Charleroi. 

Un fœtus. — Le fontainier Richard Gas­
ton, au pont de la Prison, a découvert, hier 
matin, à 6 heures, un fœtus flottant sur 
l'eau. 

C'était un enfant du sexe masculin, ayant 
au moins Je 6 à 7 mois de gestation. 

Il est très bien constitué ; il paraît avoir 
séjourné peu de temps dans l'aau; on sup­
pose un jour ou deux tout au plus. 

Il mesure en.iron de 30 à 35 centimètres 
et ne porte aucune trace de coups. 

On croit que l'avortement de cet enfant 
s'est fail dans la nuit précédente. 

Le cadavre a été transporté à la morgue 
par les soins de la police. 

CONNAISSEURS, Les Bltreo Artois 
sont toujours ot rester»»*: loo oacil euro*. 

IN L'HONNEUR DE CHARLEROI 

Une touchante manifestation de sympathie a tu 
lieu, le 19 août, au sein de l'assemblée mensuelle de 
la Fédération des Ligues de Propii-faites du Bassin 
de Charleroi, en fsveur de la Ligue de Charleroi. 

Il s'agissait de se prononcer sur une proposition 
tendant à consacrer une séance de l'assemblée fédé­
rale en commémoration de la nomination du Comité 
définitif, dans laquelle seraient choisis les candidats 
des deux sections de la Ville. 

Spontanément les délégués des organismes affiliés 
se sont prononcés à l'unanimité et ont promis d'assis 
1er à cette solennelle assise avec leur bureau admi­
nistratif ; chf que Ligue sosursera largement représen­
tée à la cérémonie au 16 septembre, à la salle Dorsi-
mont, place du Sud. 

C'est la première fois que la Fédéra Ion se livre à 
une manifestation extérieure, et c'est aussi la première 
fois que les instllutions organiques de l'arrondisse­
ment di Charlirri ont l'occasion ie témoigner leur 
consicération et leur sympathie envers la Ligue de 
Charleroi. timi.. p&. . . «5*-acT.--ife-j . . 

Nous sommes heureux de signaler cet exemple de 
franche cordialité et nous espérons qu'il portera des 
fruits heureux tant pour la Société caroloréglenne que 
pour la place prépondérante qu'elle est appelée à oc­
cuper au centre des populations laborieuses, c 'est 
également une dette que contracte Charleroi visà-vls 
des groupes affiliés. 

Quoique le programme de celte réunion ne soit pas 
encore arrêté, i ous lie commettons aucune indiscré 
tion en avançant la probabilité d'une causerie confé­
rence qui y serait donnée par une des autorités les 
plus en vue du mouvement propagandiste qui a poussé 
à réclusion des groupes propriétaires et locataires 
dans le; neuf provinces. 

Mais, chut I n'en disons pas de trop et attendons 
que les graves commissaires se soient prononcés sur 
la journée de gala du 16 septembre prochain. 

Alors, nous serons moins réservés. 

Decera Musical 

Comme l'an dernier, le Decem organisera pendant 
la saison d'hiver 1917-1918 six concerts de musique 
de chambre ; ils se donneront à partir du 30 septem­
bre, le dernier dimanche do chaque mois. 

Le ténor Paul Ooffin chantera à la première 
séance. 

Les œuvres choisies parmi les auteurs classiques et 
modernes et le concours de solistes de haule valeur, 
feront de ces séances un véritible foyer intellectuel et 
artistique. Aussi, nousosor's espérer que, comme par 
le passé, le public encouragera nos eflorts en assistant 
nombreux à nos auditions. 

La cotisation pour-les membres permanents est 
fixée comme suit : (elle s'entend pour les membres 

ad'une même famille habitant sous le même toit.) 
I personne frs 7.50, 2 pers. 12.50, 3 pers. 15.00, 

4 pers. 17.50, 5 pers. et plus 20 00. 
Les adhésions sont reçues chez les marchands de 

musique et 10, rue du Dauphin. LE DECEM. 

A u x 1 0 0 . 0 0 0 b l o u s e s , Charleroi, Viaduc 
Grand choix de blouses et jupes. 

Dampremy. — Au Ravitaillement. — Les mar­
chandises ci dessous seront mises en vonte cette 
semaine : Siro-i, 300 gr. pour 0.48 c..; biscuits 2 pour 
0.96 ; sol, 500 gr. pour 0.15 c; crêpes 2- volonté, 1.80; 
café, 90 gr. pour 0 45. Il y aura également du pois­
son : plies, aig efins et cabillauds. 

Vol audacieux. — Profitant que Henri Bultot, de 
la rue Paul janson, se trouvait à son travail samedi 
de la journée, on s'est iniroduir dans son domicile à 
l'aide de fausses clefs et on a volé use somme do 
35 francs dans le tiroir d'un meuble qui se trouvait à 
l'étage. 

Mont-sur-iYlarchienne. — Au ravitaillement. 
Aujourd'hui lundi distribution do fromage aux cartes 
d'une bouche à raison de 100 gr. ponr 55 cent. 

Bijouterie - Orfèvrerie - Horloge fie 
SEI1I F0IT1IIE, 17, rue di Ctllèji, Cbirlinf 

Maison de confiance 
Marchioone-au-Pent. — iectntrôle. —il aura 

Heu le samedi 8 septembre prochain. Les opérations 
commencent à • h. 3» en la salle des séances. 

Monceau - sur - Sambre. — *u Ravitaille­
ment. — Pendant le cours de cotte semaine, on 
délivrera du Café â raison de 120 gr. par bouche pour 
0.90 ; du savon en brique à raison de 50 gr. pour 
•.16 ; des biscuits, 2 pour 0.96 et du pudding à vo­
lonté. 

Aux Variétés. — Aujourd'hui lundi, soirée : 
V é r o n i q u e , opéra comique. 

Ransart. — Le Cercle wallon < Les Verdastett. 
de Kdi.sart dont les succès ne se comptent p us, ores, 
nise pour le 30 septembre courant, une Diiliante soirée 
appelée au plus grand succès étant donne le chou ae» 
pièces : 

< Pus vis pu sot » comédie en un acte de Ramcnon 
et rinenarrab,e vaudeville en 3 actes, < Au train 
d'piaigl », de Van Cutsem et Rainchon. 

La saile de la Maison du Peuple (Bois), sera encore 
trop petite ie 30 septembre. 

Oilly. — Œuvre des Èiourrtssons. — Quelque» 
jours nous séparent encore de la maiinee de oieiifal. 
sance organisée par le Cercle « L'Avenir » au piom 
de l'Œuvre des Nourrissons sous la presiatnee 
d'honneur de M"" F. Ligny. 

Outre, «L'Escamoteur» interprété par les membre» 
du Cercle, M. R. Delatue nous detailieia quelques 
morceaux de son repeuolre, tels que : « La Chante» 
de Faure, < Chant binaou », etc. 

La mise en scène ecant eiiectuee par M. Doudlet de 
l'Eden Théâtre, inutile de dire qu'elle sera très sol-
gnée. 

Ne nous avançons pas trop en disant que la salle 
de Mme veuve J. Frère Pierard, sera nop petite pour 
contenir les spectateurs dtmancue 9 courant. 

LE FRELUQUET. 

Gosselies. — Ligue de défunse. — Le noyau de 
la Ligue ue delense de l'Intérêt puolic en loime. Une 
dizaine de personnes ont a; sure leur concours. Nom 
faisoi.s un pressant . pptl au public pour qu'il adhère 
en grand nombre a cette œuvre ue solidarité appelée 
à prouuire les meil.eurs résultats. 

Pour y arriver, il ne laur pas s'en tenir â une adhé­
sion de îorme. Il taut agir. 

Nous savons parfaitement que la majeure partie de 
la population est d'accord pour admettre la grande 
necesstie d un groupement de delense, mais on 
attend — c'est un tort — que le comité témoigne de 
son activité, pour se rallier eliecuvement à l'œuvre 
entreprise. 

Aiin d'enter tout retard, nous conseillons aux chef» 
de famille, de se mettre en rappor s avec M. Camille 
Daubresse, 159, cuaussee de Fleurus, qui se chargera 
de leur démontrer l'urgence et la nécessite de se 
grouper pour la detense des inteiéis de tous, menacés, 
par la rapaciie des ehontes accapareurs et le je m'en-
tichisint souvent témoigne par les personnels des 
organismes de guerre locaux. 

M. Daubitsse se tient a la disposiiion de tous ceux, 
qui ressentent le b soin de se liguer et donnera loue 
les renseignements utiles sur la marche ; suivre pour 
atteinure sans retaid d'utiles résultats. 

floutroux. — Ligue de défense. — Une ligue de 
défense ae l'Intérêt public s'est constituée a Qo» 
troux. Son comité se compose de MM. Stronkenn 
J. B., presiaent : Watlllon Sylvain, vice-président;. 
Tilmant Anatole, iili, secietaire : Dujardiu Félix, TU-
mant Anatole et Piilot Joseph, membres rapporteurs. 

Nous comptons pouvoir donner sous peu des ren­
seignements complémentaires sur cette ligne. 

Fontaine-l'Evèqu». — Justice de Paix. — u 
3e audience extraordinaire a vu deiiler à nouveau une 
soixantaine de maraudeurs qui ont été condamnés, 
des amendes diverses suivant la gravité des cas e, 
voilà tout un tas de gens pourvus d'un casier ]ud 
iciaire qui les empêchera éventuellement de bénéficier 
de la condamnation conditionnelle et qui maître torit 
constitue une tlétrissure. 

Ceux qui affrontent la correctionnelle, et l'on a vite 
franchi le pas qui conduit d'une juridiction â l'autre, 
courent le tisque d'ecoper de quelques mois de pri­
son. 

Nous recommandons à tous de prendre patience, 
c'est le meilleur conseU que nous puissions donner. 

Pommes de terre. — Voilà près de trois semaine» 
qu'aucune distribution n'en a été faite et c-la n'est 
pas sans causer un certain malaise, ni quelque inquié­
tude, parmi notre population. 

Diable I Est-ce que la mauvaise plaisanterie de l'an 
dernier, recommencerait déjà ? Ce serait un peu tôt 

Soupe no^ula.re. — La fabtïcatlon de la soupe 
populaire, est en baisse ; et de nombreux clients, ont 
donné leur démission. Cetie expérience — très inté­
ressante nous le voulons bien — n'en srura pas moins: 
coûté la forte somme à la cafsse communale. 

Mais enffn que voulez vous ? Quand les Comités 
supérieurs le décident, les Comités locaux n'ont plus 
qu'à s'incliner. Quant aux mirifiques avantages pro­
mis aux clients ils se sont réduits — comme partout 
bien enteniu — à bien peu de chose. 

Ventes de pois<ors. — Une innovation originale, 
mais dont nous augurons le p us g.and bien, est celle 
qui annoncera les ventes de toissons. 

A chaque anivage, les sirènes du charbonnage et 
de La Fontainoise, feront entendre leur voix puis­
sante pour annoncer à la population que, trente mi­
nutes après qu'elles en anront donné le signal, U 
vente commencera. 

On ne pourra p us ainsi faire ie reproche — londé 
ou non — que les ventes n'étaient annoncées qu'après 
que certains étaient servis, et naturellement la belle 
marchandise enlevée. 

Distribution de farine.. Il serait, paraît-il, 
quesUon d'établir les locaux de distribution, de farine 
au cercle catkolique. 

Nous ne pouvons qu'applaudir à cette idée, le nou­
veau local étant mieux au centre Ce l'axiome ration. 

Emettons le vœu, que l'on profite de l'occasion 
pour changer également le jour deladlsihbutlon,|no> 
ménagères désirant en règle générale, procéder à la 
panification un autre jour que le samedi. 

Cartes ie graisse truquées. — Grand bruit dans le 
Landerneau, au sujet de cartes de graisse, sur les­
quelles les quantiiés distribuées sont fortement majo­
rées. Des dtsiributions de 200 grammes sont portées 
pour 800 etc., etc. Comme toujours, i'imaginau'oi 
populaire aidant, fl s'agirait de rien moins, que dt 
wagons entiers, de lard et saindoux dlspaios, pont 
Dieu sait quelle destination I I 

Il paraîtrait que le tout se réduit à une simple erreur 
matérielle ; un scribe quelconque, avant Inscrit les 
données sur une carte contraire 111 

En tout cas, une explication officielle claire et pré 
cise, empêcherait une légende de se créer. 

Police des mœurs. — Bien .qu'aucune volatile de-
nôtre ville ne soit hébergée dans le célèbre parc i> 
pouyes, l'Intervention communale de Fontaine l'Evê-
que se chiffre par près de 650 francs dans les frais 
d'entretien d'août de l'hospitalier établissement 

On se demande comment les communes qui n'y 
ont aucune pensionnaire, sont obligées d'Intervenir 
dans le coût de la crlblure destinée aux volailles e* 
question ? 

Et avec ça les oeufs continuent à être d'un cher I 

Urinoir à* l'église Saint- '-dast. — J'ai voué ponr 
ma part, une haine corse, au il gracieux et esthétique 
urinoir qui orne notre église d'en haut, et n'aurai de 
cesse, que lorsque j'aurai vu disparaitre ce aomi-
ment qui est mon cauchemar. 



j'ai voulu, malgré mon aversion, y pénétrer hier. 
impossible ; une dizaine de choses m'en ont 
empêché. 

Allons, Monsieur l'EchevIn des travaux, un bon 
nouvement et un bon coup de pioche, cela vaudrait 
mieux pour la salubrité do ce quartier. 

Dans le Centre 
La Louvière.— Vol. — Des voleurs se sont Intro­

duits dans la remise de M. Riche et Augustin, hibl 
tant les Fonds Gaillards, dans la nuit du 29 au 30 
août. Us y ont dérobé 300 k. de pommes de terre que 
M. Rlchelet venait de rentrer des champs. 

La police Indague. 
Accident. — Aujourd'hui, avant-mldl, en manœu­

vrant des wagons, le nommé Strybol A., habitant le 
hameau du Hocquet, a été coupé en ciux après une 
chute. La mott fut instantanée. Il laisse une veuve 
avec enfarts. 

La Hestre. — Charité. — Nous apprenons que le 
Cercle Artistique t Suzette », Président M. G. Brian, 
donnera prochainement, dans la salle de la Maison du 
Peuple, une supeibe fête de charité. 

Au programme, deux pièces du répertoire mo­
derne : < Mademoiselle Josette, maiemme», de Pierre 
Qavault, et « L'écran brisé », de Henry Bordeaux 

Mlle Vass3tt, soprano, et M. Wastel, barylon, 
chuteront quelques beaux morceaux. 

Ce sers un îegal artistique que tous les artilleurs 
apprécieront et qui rapportera quelques jolis deniers 
aux œuvres p >ur lesquelles il est organise. 

Haine-St-Plerre. — Incendie. — Un violent In 
cendle s'est déclaré mercred dans une maison sise au 
pont Brogniez. Il se déclara vers 10 heures du soir. 
Le vent qui souiflait en tempête eut tôt fait de commu 
nlquer le fiu i l'habitation voislre. Deux heures après 
U ne restait que des murs calcinés. 

Chapelle. — Charité. — Dimanche 23 septembre, 
le cercle « Alt ei Dévouement », donnera une fête 
éins la salle -- Minchu », au profit d œuvres de bien-
aisance. 

Figureront au programme « La fille du paysan », 
drame en 5 actes de d'Ennery et Bourgeois, et « Par 
d... par à », comédie en un act- de Duloarmentel. 

Des intermèdes variés seront donnés également par 
quelques artistes amateurs. 

Ponr IOS Invalidas Malades 

C'est donc dimanche § septembre, à 4 h. 1/2, dans 
la salle des fêtes Concordla que le Cercle Elisabeth, 
de notre ville, inaugure sa saison théâtrale par la 
représentation d'une comédie amusante de Labiche : 
< Un Chapeau de pailla d'iiai . ». 

Comme intermèdes nous aurons le plaisir d'enten 
.dre Mlle E. Quercy du Théâtre Lyrique de Paris et 
M. A. Druez, le ténor bien connu. 

Un orchestre synphonlque de 25 musiciens,sous la 
direction de M. Jules Rassart, rehaussera l'éclat de 
cette brillante manifestation de charité en exécutant 
un programme de nature à contenter les plus iiili-
dlfs. 

Tous les jours de la semaine, location de 3 à 6 h. 
ELDÉ. 

Conseils communaux 
i 

MARCHIENNE-AU-P»NT 
Séance du 31 août 1911 

Elle est ouverte, à 5 h. 25, par M. le Bourgmestre 
Bernard, qui fait son entrée dans la salle, alors que 
les deux écbevlns et dix conseillers sont en place, 
ainsi que le soussigné, confortablement assis à une 
table placée à son Intention. Cette délicatesse à 
l'égard de la Presse n'a pas encore été rencontrée par 
• La Région », pas même à Charleroi. < Marxienne 
for ever ! » 

La parole est donnée à M. le Secrétaire qui lit le 
procès-verbal de la dernière assemblée, lequel est 
approuvé à l'unanimité. 

L'ordre du jour est ensuite abordé. 
1. Hôpital. Legs Lefèvre. Remploi des capitaux. 

Rapporteur M. Fesler. — Adopté à l'unanimité. 
2. Société coopérative provinciale. Garantie de 

lionne fin de gestion. — M. le Bourgmestre Invite le 
Conseil à garantir la bonne fin des opérations de 
celte société. Le Conseil donne sa garantie. MM. Wa 
Ibelet et Bauwens votent non et MM. Deguelle et 
Gomez s'absUernent parce qu'il n'y a pas de con­
trôleurs. 

3. Fabrique de l'église du entre. Comptes de 1916. 
Rapporteur M. Vardenneulen. — Le conseil émet un 
.ils favorabl sur l'adoption de ce compte par unani­
mité d'abstention, hormis le vote affirmatlf de M. le 

lestre. 
4. Budget de l'église du Centre pour 1918. Rap-
Irteur M. Ui aine. — Le Conseil étr.et un avis favo-

nble par 2 oui. 1 non et 10 abstentions. 
15 et 6. Taxe sur pavage et sur raccordement. — 
p r n t . 
B . Vie chère. — Indemnité au personnel. — M. le 
fargnestre soumet la pronosition suivante accor-
inture allocation de 150 francs aux fonctionnaires 
usculins dont les appointements ne sont pas supé-
rknrs a 3600 francs et ur e allocation de 100 francs à 
lus les fonctionnaires féminins dont les appointe­
rais ne dépassent pas 24M francs. 

En dehors de cette allocation, la femme et les en­
tais (de moins de 14 ans) des fonctionnaires rece-
nont une somme mensuelle avec effet rétroactif au 
1"juillet de fr. 7.56 pour les premières et de fr. 5.00 
pour les seconds. 

An concierge, une allocation de 100 frs ; aux agents 
auxiliaires une allocation de 5t frs ; aux ouvriers du 
service des eaux, des travaux, aux fossoyeurs, etc., 
me augmentation de salaire de 20 •/„. 

M. André, échevin de l'instruction, demande qu'il 
soit accordé un salaire de 3 francs par jour de travail 
aux Institutrices gardiennes. 

M. le conseiller Bauwens trouve que l'augmente-
lion de 20 % aux ouvriers n'est pae suffisante, Il 
propose 41 •/.. 
Tout en mettant le Consefl en garde par ces pare) 

s*s : « Ce a'est pas notre argent, nons vivons d'em­
prunts, ne l'oublions pas I > M. Daumerle, Echevln 
cuis Travaux, propose d'accorder aux épouses des 
OHyriers ainsi qu'à leurs enfan's la même allocation 
in aux épouses et enfants des fonctionnaires. 

Mise aux voix, la proposition dn Bourgmestre, 
«rgmentée de celles de MM. André et Daumerle, est. 
jhptée a l'unanimité, sauf deux abstentions (MM. 
fislsr et Bauwens). 

U est toutefois entendu : 1° Que les fonctionnaires 
!n partie double, exemple : Homme et femme dans 

Le 20 Septembre! 
Ouverture de 
- Ceups de : 

par la méthode M e y s m W N k 
,8t-I .lamé 9b 
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l'enseignement, n'ort droit qu'à une seule allocation ; 
2* Que ces allocations et augmentations ne sont accor 
dées que Jusqu'au 31 décembre prochain. 

A la nouvelle année, si la vie est plus chère, 
encore, le Conseil verra à augmenter ses largesses. 

A 6 h. 40 la séance publique est terminée. A huis 
clos sont nommées : institutrices Mlles Navez et 
Lefèvre ; Instituteur M. Bottrlaux. JEF C. 

BOUFFIOULX 
Séance du 18 août 1917 

Présents : MM. Hermant, bourgmestre ; Dethon et 
Nassaux Aimé, échevlns ; Léon Crame, Auguste 
Mousset, François Wlllame, Gustave Mahaux, Frédé­
ric Nassaux, Qulnet Géoffroid, conseillers et Plérard, 
secrétaire. 

1" objet : Conduite d'eau de la rue des Soldats. — 
Cet objet avait déjà figuré à l'ordre du Jour d'une 
séance au début de l'année et avait donné Ii-,uàun 
vote favorable en vue de l'établissement d'une con­
duite d'eau. Le projet adopté alors fut modifié par 
l'autorité supérieure et renvoyé à l'administration 
communale avec des instruction* du personnel voyer. 

Le nouveau projet vient d'être de nouveau adopté. 
Il comporte une dépense de 4.147 fr. 28. Les travaux 
seront exécr tés à frais communs avec la ville de Châ 
telet, la rue des Soldats constituant la limite entre 
les territoires des deux communes. 

2" objet : Centimes additionnels.— Dans sa séance 
du 9 juin dernier; le conseil avait approuvé la per­
ception de 70 centimes additionnels sur la patente des 
exploitants agricoles indépendamment des 70 centi­
mes alférents à ce,te patente, comme taxe ordinaire. 

3° objet — Prix de location des terrains réquisi­
tionnés pour la culture communale. — Le Conseil 
renvoie cet objet pour être statué i une séance ulté­
rieure. 

4e objet. — Garantie aux souscripteurs du Comité 
de secours et d'climentatlon du Hainaut. — Le Co«-
sell admet le but visé dans la circulaire du Comité 
provinci il et décidé de garantir la bonne lin de l'en­
treprise aux souscripteurs des nouvelles actions 
émises par ce comité. 

Courrier des Théâtres 
Eden-Théfttre — Charlsrel 

Nous voudrions parler du « Marquis de Priola », 
dont la dernière a lieu aujourd'hui, mais nous préfé­
rons citer quelques lignes, parues en 1912 dans la 
« Gazette de Huy » : 

< Le Marquis de Prlola » évoquera souvent le squ-
» venir de la trop courte saison de comédie dont nous 
> a gratifié M. R. Plays. La concep'lon que M. Richard 
» Plays s'est faite de Priola est, à notre avis, la mell-
» leure ; que d'études, que de travail, que d'observa-
» tion pour arriver à un tel degré de perfection. Nous 
» doutons que cette interprétation magistrale de 
» Priola puisse être dépassée. » 

Beaucoup seron! de l'avis de notre consœur. La 
preuve, voyez le plan de location, il vous édifiera. 

THESPIS. 

SPECTACLES DE LA SEMAINE 

Lundi 3, soirée : Le Marquis de Priola (rede­
mandé). 

Matinée, bureau 3 h., rideau 4 h. précises. 
Soirée, bureau 7 h. ; rideau 8 h. précises. 
Trams d3ns toutes les directions. 
La location est ouverte à l'Eden le lundi, jeudi, 

samedi, de 11 à 1 h. et de 3 à 6 b. 
Le dimanche, de 11 à 1 h. et pendant les représen 

tarions. 

Bibliographie 
• 

La rédactton de la < Revue Générale des applica­
tions Industrielles » n'a rien négligé afin de rendre le 
n° d'août aussi Intéressant que possible ; Il abonde en 
articles de puissant Intérêt, dus à la plume de nos meil­
leurs techniciens. En voici le sommaire : 

Les transformateurs statiques par L Chonoy. — 
L'éclairage par le benzol par G. Hoyaux. — Poteau 
en béton armé à < coquilles » par L. Débiter. — 
Expression dn moment fléchissant maximum dans le 
calcul des ponts-roulants par F. Bourgeois. 

L'abonnement annuel fr. 6,00 ; le numéro 75 cent. 
Editeur, A. Bieleveld, 66, rue Montagne-aux- Herbes-
Potagères, Bruxelles. 

ARMAND LAZARD, agent de change, 24, rue du 
Qrand-Central, Charleroi. — Achat etvente de titres 
— Payement de coupons. 

Graines sélectionnées 
FERMIERS, CULTIVATEURS, MARAÎCHERS, GRAINIERS, 

COMITÉS DE RAVITAILLEMENT 
Demandez les prix du 

COMPTOIR OPTIMA 
1)0, chaussée de Dlelaghem, Jeile-ttz-Bruxelles 

Maison placée sous contrôle des laboratoires de l'Etat 
QUALITÉ — BON MARCHE 1077 

Chronique de la Charité 

Pour retrouver bague avec pierre violette 1.25 
Léon Bultot, actuellement 64, rue de l'Ange, 

Marcinelle 0.50 
Jeu de balle, Marchlenne-Est °.5» 
Un groupe d'ouvriers mineurs 2.— 
Des clients asslius de la soupe 9.50 
Cercler» Eveil» 2 50 
Merci, E. V. 2.50 
Franciscus, le roi des pêcheurs, ne reculant 

devant aucun défi 12.50 
Deux pêcheurs de la Société des Cusses 12.50 
Après une chanson chantée pat Ernest Qui-

brulle, ex-ténor de l'Opéra de Landerneau 10.— 
Après une chanson par Mlle Fe nande Pâques, 

au Café Babusio, collecte par Ant. Abels 2.— 
Après une chanson du camarade Ht nrl Van-

holder chez Emile Frère, rue Charles Duoret 4.30 
Calé Octave André, place de la Prison, collecte 

faite après un tour d'adresse par M. Francis­
cus 0.92 

Une collecte faite dlmanc e dernier chez Léon 
Maudua, après une chanson du camarade 
Michaux, après la lutte au Jeu de balle entre 
Mlcbaux et Pantchet 3.75 

Clus Sportif Marcinelle 0.25 
Les Amis du Progrès 0.50 
A. Lf maître, Courcelles 1-25 
Pour les bienfaits de la « Région » 1.— 
Cercle Artfstlque et Littéraire de Chatelineau 1.25 
Delchambre, Farclennes 0.50 
L**on de Malines 0.50 
Club du Pavillon 0.50 
Mlle Frisa 0 5» 
Boul'Club du Vélodrome 2.— 
Après un pari rég'é, les «Ronches» en sortie au 

Grand Hôtel 1 0 . -
Concourn chez Léon Plret 3.50. 
Collecte au Cercle dramatique < La Charité » de 

Coulllet, après quelques chansons 3.— 
Après une chanson par H. Van Holder, au Café 

Michaux, rue Charles Dupret 2.50 
J. Meert. E/V 0.50 
Boul'Club Marchlennois _ 25.— 
Cercle dramatique du Roctlau 5.— 
Anonyme 3.75 

Jeu de bouloir 
MONTIGNY-NEUVILLE. — Ce fut un nouveau 

succès que le match amical du vendredi 24 août chez 
Mme veuve Frère Scohy, place de la Neuville, 22. 

Ce local se prête admirablement aux rencontres de 
ce genre et celle-ci fut remarquable encore. Nous don­
nerons des noms 1ers de la revanche qui est fixée au 
vendredi 7 septembre prochain (Attintions les clsets!) 

Pour la circonstance, quatre parties de Charleroi 
sont engagées et les pronostics les plus sérieux circu­
lent de toutes parts. 

Une chanson d'un talentueux amiteur fut très 
appréciée par l'assemblée qui manifesta sa satlsfac 
tion en réservant à la collecte le plus bel accueil. E le 
a produit 5 frarcs pour les pauvres. 

Nous rappelons aux retardataires habituels le 
concours par tirage du K septembre. Los Inscriptions 
affluent et qu'ils ne perdent pas de vue qu'elles sont 
limitées. A. VENDREDI. 
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Ateliers de Trazegnies 
Société Anonyme à Trazegnies 

MM. les actionnaires sont invités à assis­
ter à l'assemblée générale ordinaire, qui aura 
lieu le mardi 11 septembre 1§17, à 3 heures 
de relevée, au siège social, à Trazegnies, 
dans les bureaux de la Société. 

Ordre du Jour : 
1. Rapports des Administrateurs et Commissaire ; 
2. Approbation du bilan et du compte de profits et 

pertes au 30 juin 1917 ; 
3. Décharge à donner à MM. les Administrateurs 

et Commissaire ; 
4. Nomlnatfons statutaires. 
MM. les Actionnaires qui désirent assister 

à l'assemblée générale sont priés de se con­
former à l'article 23 des statuts. 

Le dépôt des titres peut s'effectuer as 
Siège SeVcial ou à la Banque Centrale de la 
Sambre, à Charleroi. 1050 

ÏQÛCÏÎÏNS 
Je paie plus que partout ai l leurs pour 
vieux et neuls 

Adressez vons en confiance 

S, rue de Beimoit, Charleroi 
(Pris de la Prison) 1084 

•in:;-j{ ^bnumsb nO 

Diabète, AlKiHmtouî q 
Maladies des reins, mitrlces^.ïiyàlres,.'vessie.' Wîi, 

(eczéma), foie, maladies urina^èà-iiV'yecrMe^ïertÈs 
récentes ou anciennes pour les'ileux sexes.iaffllcn'cas 
et douleurs en utinant, prostate, ^rkjsseœent , 
Impuissance, constipation, hé i ojr^des, anerj^jou:* 
asthme, rhumatisme,-névralgies .:t 

Guéilson complète par extraits de-plantes-— 
Dr OAMMAN, 76. rue du Ttàrib.BrùVellfes 

Cons. de 10 à 1 h. Traltem. surtout'(rarlïàfres'ji;jP..'4jr 
cela envoyer descrlpt. détaillée de la -naladle. Ré­
ponse gratuite. 

^J'i^iUm 
48 

. ,- « H M p d,s seins, face, 

L t U A U V C I I lètrfeâ pfc. 
inexorable lorsqu'il est opéré parle,epufàaîi, 
est guéri par la pâte coagulante deWastitUît 
du Cancer, à Hal. Prouvé par nombeuses 
adresses de personnes guéries à ^Charleroi 
et environs, envoyées grat. 'îuennoifï^ 

r. 
'. .x isvido 

- U Fiai „Li Cornai 
est un réconfortait. 

m 
as -

miib 1 m 
bain ,8 

ry iW-^K''!!tt*nsf&izi$glVîB&ta>n*s 

/•- MORT aux punaises, cafards,' rats, 
fourmis. Destruction garantie, 27 ans 
de travall.Expert : DtentE DBRONCQ, 
r.delaLorralne,36,Marchienne. 1668 

Arts du dessin 
Leçons particulières de dessin et de peinture 

Initiation rapide — Méthode scientifique 
par professeur diplômé de l'Etat 1574 

S'adresser : 1, avenue Gilllaui 
le vendredi de 1 à 2 h. et le samedi de 9 à 11 h. 

Bouches et Matériel Complète 
peur 48 ' 

Populaire! 
et RMtsirfti.s EHninlfoes 

Buanderies étamées pour lessiver 

QUINAUX 
M O N T A * N E , 7 0 , C H A R L E R C -

Ageits régionaux 
sont demandés 

pour les cantons de 
Châtelet, ' liuin, Beaumont, Seneffe et 

Fosses. 
Travail facile ne nécessitant ni abandon 

d'emploi ni connaissances spéciales. Pas 
de cautionnement. Honorabilité parfaite 
exigée. 

Ecrire bureau du journal sous les initiales 
A. L. 20. 957 

LA 

MOKAPillLE 
Remplace 

C A F É 
Dans toutes 1482 

les bonnee épiceries. 

Centime à Louer 
S'adr. 

en face sortie usine Coulllet. Belle situation 

O . "Voll'&l rue Usine, Coulllet 



. 

ËapUi ntffUnttalre vacant 
Insettatlata séafease accepterait, atacns ré-

Ë
onaa»i*aaSies,la collaborât!en i» nsssBtsJsHsrs 
atqaWkit lssauemte, tels Maaulaan» U* aro-

•Wsesurs, iasUtataurs ait fencrUasalras. Rien 
à veajser, s n s n e ré* rttutlea.Ecrire à Monsieur 
de Vnat , 148, boulevard Ans; iich, Mo, à 
BruxoHe». 6f> 

titres et demandes 
d'Emploi 

On dem. une serv., 
25 à 30 ans. p' Mr et 
Demols seuls. S'adres. 
chez Horace Heine, ar­
rêt du tram des Ecoles, 
a Montfgny s/S. 1501 

On dem. une jeune 
fille au cour, de la culs. 
Inut. se prés, sans bon­
nes références. S'adr. 
Lamblotte, Ingénieur, 
dii ecteur gérant, à Au 
vêlais. 1480 

On demande jeune 
homme de 15 à 16 ans 
pour faire courses. Se 
présenter avec parents, 
22, rue de l'Industrie, 
Charleroi. «61 

On demande bonne 
servante. Adr. Région. 

15-28 
On demandeun jeune 

appreati ajusteur, de 15 
à 16 ans, de préférence 
environ de Chatelineau. 
S'adt. rue St Eloi, 26, 
à Cbntelineau. 137G 

Vve âge mûr, très 
bonne ménag. ay1 bons 
certlf., dem. pi. chez 
per: .seul*. Pr. adr.Rég. 

1571 
Brasserie demande 

camionneur de 1*3 à 30 
ans, sachant conduire 
chevavx. S'ad. Région. 

1570 
" SËRVANTEest de­
mandée pour dameseule 

8, me du Conseil Jumet 
(St Antoine). S'y pré­
senter; 1555 

On demande très pio-
pre -ervante pour loger 
sachant bien laver et 
repasser. 20 fr. pr mois, 
bo ne nourriture. S'J-
•dresser 16, r. d'Assaut. 
Cb rleroi. _ 1S65 
On demande bon coif­

feur, s'adresser poui 
conditions, rue Neuve, 
2, Charleroi. 1366 

O i demande pour la 
cam «sgne, environs de 
i harleroi, domestique 
sach1 jardiner et femme 
sach snt traire et soigner 
bétail.Adr.Région. 155» 

'ïtiiteeiLoeaSsî-s 

Bel l e s chambres à 
coi cber à vendre 3.-5 ir. 
Prendre adresse bur. du 
journal. 1518 

A vendre, pour 
cause dedécès, beau 
matériel moderne et 
complet d'imprime-
ritàl'étatneuf.S'ad. 
A. Rocmans, rue de 
Châtelet, 265,Couil-
let. 710 

Alouer,ler décembre, 
bel.mais double, ôpièc. 
T.-de-.cb., eaux, gaz, él. 
magasin 18» m2, propre 
à fous corn, gros et dé 
tail. convenant petite 
Industr., entrepreneurs, 
négoc, etc. 18, Hau-
chi s. Coulllet. 151S 

Appert. 2 places à 
louer '. gnz (chauffage et 
éclair.). S'adr. 80, rue 
Grand Central, Charle­
roi ; M«7 
^ Jolie chambre garnie 
i 'crier pr »°* seule dans 
maison fermée. Prendre 
adresse bureau j . 1503 

Mr cherche chambre 
garnie dans une bonne 
maison fermée. Ecrire 
Réjilon. 1577 

Partie de maison fer­
mée, garnie à louer, 
128, roule de Mont-sur-
Marchtenne, Marcinelle 

1564 
On dés. louer ou acb. 

maison de campagne 
avec grand Jardin pota­
ger â M' s/Marchlenne 
ou Marcinelle - Haies, 
grès tram. Ecr. A. A. 
Région. 1580 

A vendre à Mont-sur-
Msrchienne Jolie pe'-Ite 
mnison bourg eoiie avec 
jardin, sise près l'Egli­
se. Conditions très 
avantageuses. Adresser 

emandes F. H. 809 
égion. tsai 

lunées diverses 

Prodills allminUlns 
Haricots verts salés 300 
kg., p. de t., viande sa­
lée, etc.,à vendre cause 
dépait. Ecrire M.N.h.i. 

1537 

Aux architectes et 
entrepreneurs! - Occa­
sion : 60 poutrelles 21/8 
de 535 sipl.; rouge du 
Nord réemploi mais à 
l'état neuf. Pr. adresse 
Région. 1-197 

Nous sommes ache­
teurs de petits bateaux 
couverts de 10 à 15 ton­
nes. S'adresser 22, rue 
de l'Industrie, Chnrle-
rol. 1156 

A vendre : Camion p' 
1 et 2 cheviux et une 
cuisinière. Pr. adresse 
Région. 1567 

Pour vos conserves : 
quantités de petits ton­
neaux de toutes dinran-
slons, ayant contenu du 
vin. Rue de la Villetie, 
34, à Marcinelle. 1549 

Disponible 810 kilos 
bicarbonate de soude. 
Ecr. Région. 1563 

150 litres de lait dis 
ponible tous les jours. 
S'adr. àlaKétlon.-l559 

A vendre, belle vache 
de trait nouvellement 
vêlée avec harnais et 
charfot état neuf. A. 
Lengelez Beignée, Ham 
sur Heur». 1569 

Si vous voulez une 
bonne vache prête à 
vêler ou vêléé, adressez-
vous chez Mme Ve Ha 
maide à Manage. V* us 
trouverez eussi des pe­
tites génlsses^^l562 

Moteur 5 gaz 6 H. P. 
2 temps sans soupane, 
a vendre d'occasion. 
S'adresser Orand'Rue, 
79, Châtelet. 1431 

Restaurateur achète 
VINS 

de particuliers, même 
petites quantités. S'adr. 
87, r. Grand Central, le 
matin. 1508 

Prêt» 
hyeethécaires 

aux meilleures 
coaditions du jour. 
Remboursement facile. 

S'adresser : 
Cia.-J. Iiirgilgnon 

18, rue Bosquetville, 18 
Charleroi 

Bureau de 9 à 12 h. 
60 

chez Antonio, 49, rue 
du Cavalier, Charleroi. 

6 gr. chemiseï nom. 
toile, cravate castor à 
vendre. Ad. bur. journal 

jm 
Rouleaux phono-

jraphn*. Achat hauts 
prix, 15, nie Isaac. 1344 

Fourrures «n tous genres 
RÉPARATIONS & TRANSFORMATIONS 

Lucie WEIS R u e T u - r e n n e , 6 8 
CHARLEROI 1581 

MENAGERES! Faites votre lavage à 

L'Eau Verger 
qui est spécialement préparée pour la less ive et le 

blanchissage du linge, remplace tous les savons 

avec une grande é c o n o m i e . 

E N VENTE PARTOUT. L'ESSAVER, C'EST L'ADOPTER 

Seulfûbricanl 

R.Pirmez-Heiiry, r™.!.-™..» 

Meubles r«ccasiu 
Ctffres-forts et bireux à reidre 

59, rue des Tanneurs, Bruxelles 1399 

I Fabrique de c igaret tes I 
And. TkoByaret̂ Coppin 

I, rue i e l'Enseignement. Hsncesa-s-S. 
(5 min. arrêt -archienne-Etat) 

D I S P O N I B L E : 

Cigarettes ^£2*. 
Tabac coupé * 
Tabac à priser • 

en paquets. 4-

Ec«ledeConpe= Atelier i» oitoré 
Méthode perfectionnée. Cours complet en J.0 mois. 
Spécialité confection costumes tailleurs, toilettes, 
mariatres, deuils, etc.- Pour rens. tue de Marcinelle, 
3§ (A la Boule d'Or). 1585 

Wmwrnttmpmm pour lm 

PHOTO 
•£*.-_.-*. 

pour Pohrtras et AHteW* 
A LA SC&UC BCb'OH &. i 
I. PMI, 14, tmU natmkrU 
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Sels eemestSbles 
ET INDUSTRIELS 

Maison trlntlmalc à Zwalle (Hallande) 
Arrivages réguliers par bateaux 

DEPOTS : Liège, Tournai, Gand, Charleroi 
E e r . J . - S . « A M M A N « a i l l e r 

•4 90 quaideMarlemont 32 Bruxelles 
***m*^BrWÈmm!miÊ**mik90Gik*^'mÊ!Sz~m 

Ou dem. agents oMrant des gar. sér. d'ht»•_• * 
rabilité et de capacité à U CAISSE PATRO­
NALE, C" d'ass. accid., vie, incoandje et *-. -
Isypoth. 57. rue de la Régence, Bruxelles. 1/ 

F a » T etiflifiriIftC IS.noCi bt 1.1 eau min. <Bfne-

t * « i ancisiQB d e c t i , fr 0 3 5 p b0L;t verre 
compris 10.000 bouchons couronne. 10 080 bout. 1/1 
verre vert. A so lder , 27 av. Volt tire, 27, Bruxell . 1573 

- SACHETS -

PARCHEMIN 

PARCHEMINÉ 

On cherc. d'occasion 
haltèreset iiv.appareils 
de gymnastique, ainsi 
qu'une ra mette de tenis 
Fafre offres avec détails 
sous C. R. O. bureau 
Région. 852 

Papiers, Cartons 
• S V l S - L A L I Ï U , io . R u e d e M a r c i n e l l e , CHARLEROI 

Bouteilles vides à 
vendre. Ecr. offres H. 
P. Région. (383 

A vendre, miel pur 
d'abeilles, au plus of­
frait. Ecr C. B., Ré­
gion. 157» 

On cber. d'occasion 
hallères dlv., appareils 
de gymnastique, gants 
de boxe, etc. Faire offr. 
chez Antonio, rue du 
Cavalier, 49, Cbarleroi. 

Lé n IzTaulot, C h a t e l i n e a u 

PRODUITS ALIMENTAIRES 
l ient ginéral te la •a iuf idure " LE ILE l ' I l " 

81, rue du Jardinier, à Bruxelles 1139 

Amidon en poudre LE ILE DOR 
— Produits féculents 

Le Blé d'Or 

Pudding Poicdcr Le Blé d'Or 
Agent à Liège : PIRSON. 19, rue des Chartreux, Grivegnée,, 
Agent à Anvers : Arsène ROLAND, 32, rùéde la Liberté, Anvers. 

Farine de pois verts, poiî jaunes, haricots 
légumes.lèves,semoule de niais, crêpes 
bruxelloises, etc. 

Papiers,Cartons, Sachets FlOIMAf. B O L L E 
TOUT ARTICLE POUR EMSALLAOB 

ACHAT DE Vieux PAPIERS— 16, ru* Desandroulns, Charleroi. VU 

Uï^. 1T=1B 

CAPITAUX! 
à placer sur bons gages et pour construire 

- Remboursab le s — 
par Annuités ou Assurance-Vie 

. Crédit Mutuel . 
Hypoihecawe 

Société Anonyme, — Stopltol s 2.000,000 do Francs 

25, Rue Léopold, 25 - BRUXELLES 

DI=]G 

LUI C 8 

m 
TALC 1° qualité 

8 0 9 9 kil. disponible 
Pkamatle CiMirelali, Charlerel, Put ieSamirt, S 

i l » 

Le Qectear 

L. éé Panthlère 
Spéoiallste, à îharlerol 

Reçoit prorUoiremen , rue it 
Loverval, 40, à Châtelet, la 
loadi, mercredi cl Yemu-edi, 
•e 10» 12 h tl ée2 4 h. 1361 

Spécialiste des maladies de l'estomac 
Aigreurs ti ralliements, crampes, renvois, brûlant, 

Oppre sions, palpitations, digestions difficiles, 
Mauxdettte, constipation, Idées noires, neurasthénl 

Maladies internes Maladies de la peau 
rfayons X — Analyses —Electricité médlcaln 

CHARLEROI, 3, rue de Monngnles. 
Reçoit : tous les jours {rtxt ie samedi) de v i l i t 
de 2 i 4 h. Dimancbes :-•'•: t i h. } 

i Institut Polytechnique j 
112, BOULEVARD DE LA SAUVENIÈRE, 112 ; 

| LIEGE (FONDÉ EN 1889) : 
aub.lélt pmr le (Janv«ra«anHt Provincial 

dsaîols itaia hajaiiBe 1914 Inclus 
ÉTUDES D'INGÉNIEUR EN 3 ANS lits | 

| Sect ions de Mécanique et électricité, chimie, métal I 
I lurgle .sucierle . Références concernant le placement j 
! d'élèves. Réouverture des cours le mardi 4 s e o t e m b - 1 

Prêts Hypothécaire© 
sur terrains, bâtiments construits OIT à C- * 
traire - Premier etsecond rang. - S'adress- •* i 
M . L E J J B U K B , 19, rue Léon Bernus, à Chart r. 
Importants et nombreux capitaux "i'fpo-
nibles. ' 5C-

LEVURE 
Exigez partout la vraie, la plus ancienne marqt*.-, 
meilleure que la levure. La 

MHHRV*E " É C L A I S l " 
en sachet R O U G E . Refusez les imltHttons.souvent 
dangereuses , P . H A N C A R T , fabrlc. à Forest . ST? 

AMIDON EN POUDRE 

PAX 
l e Revendes Ménagères 
RENSEIGNEMENTS ET CONDITIONS : 

LUCIEN MAIVIET 
HEPPIGNIES 

t^ktMMMMMMMMMm 

GOSSEUES 

Boucherie C o m m u n a e 

ON DEMANDE DE SUITE : 
1° Matériel d'occasion à louer ou à vendre. 
2* Garçons bouchers bien au courant. 

S'alresser 11, ckaussée de Fleuras. 

POUR VOS ACHATS DE BIJOUX 
: : ET VOS RÉPARATIONS : : 

adressez vous en toute confiance à la Maison 

Albert REM1CLE-GI0THIÈRE 
HoRLOOERiE- BIJOUTERIE 

Bue Grand Central. SI, C8ARLER01 ra 

Avis.-BOUCHONS 
Voulez-vous 

vous OMN1A 

plus cher que 

Ja 

obtenir le plus 

23. 

h.iut prix? Adressez 

rue de France, 

partiut ailleurs. 

m e rends, é 

CharLrol 

d m i e l l * 

3fr. 
Uêt 

Fumez les cigarette» 

Bout et 3 

La iair* I 
Extrz.- lorgaj 

Bouts cr I 
et hép 

Arnloe < 
Genre franc 

Fabr. 28, rue du Canal, Bruxelles KM j 

Le sieur Victor Houze, de Thirimont, 
informe le ou ~>lic qu'il ne reconnaîtra pa$J 
les dettes que sa femme, née Blanche Cai-
pin, a pu ou pourrait contracter, celle-dj 
ayant quitté le domicile conjugal. 1484 

Protégez i as chaussures 
AVEC L E S P R O T E C T E U R S /&t\ 

« HIGH-LIFE " ff% 
Vous ferez une économie de 50 "!.(*' ^S J | 

Souples - Eléjat ls - Economiques 
En vanta A 7C la 
partout £ . 1 0 garniture 
r&;.-B.lMdiTlier,Jwit 

A VENDRE 
Deux bons chiens Valinoir*, gardiens défenseurs 

1" ordre, ne recule ponr ri n. A. CORNET, dres­
seur, rue Turenne, 26, Charleroi. 1SM 

Bijoutaria - Orfèvrerie . tiorloferiï 

Fermé B;rt and 
2f>, R o e 4. M a r c h i e n n e , Charleral 
Achat de Bijoux Or, platine, 

argent, vieux dentiers, 
pierres précieuses. 

•IITIES è 1ÉIEILS USIEÉS 
Pheto-Bijoux Miniature. - Le pins beau Souvenir. IH* 

•-^»MM»nsnnnsns>MniwssnssnsnnnMsnsnsssssBBiiiini^s^ 

i i Tette Milch .t C 
Rue des Rivages p a " " D r a i n V P°nt du Camt 

MNGrFtA.IS 
Se l s de P o t a s s e : KAIN1TE, HARTSALZ | 

Dosage gara' ti 

Dépôt de set de cuisinf 
Grands s tocks disponibles 88 

Gros . Demi gros Détail 

Chocolats 2000 tablettes 100 
200 boîtes 50 dlv, 
25 k°' couverture. 

A solder, 72, rue de Brabant, 72, Bruxelles 

) gr. fr. » 1 
. fr. «.O» , 

in 

VÉRITABLE T A B A G 
•ans mélange • " U r î W 

Roisin ou H.rlebeke n. 2, la 1/2 livre fr. 4.» 
Roistn ou Harlebeke n. 1, » t j 
Fleur de Roisin ou Harlebeke » 4» 
Semois ou Obourg » 4» 

Tous nos tabacs sont garantis absolument 
purs, sans mélange de matières étrangères-

Envol franco en province. 

L'UNIVERSELLE 
9, Joseph Stevens, 9 

(près de la place de la Chapelle) Bruxelles W 

o. Pf?STiAUX éditent.CUrwv 


